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personnes dont une vingtaine de membres du clergé. “Ce n'est 
pas une promenade, s’est-il écrié, c’est un acte de foi au surna­
turel, à toutes les croyances et les traditions de la vie du chré­
tien ; c’est un enseignement de vie pratiquante et fortement reli­
gieuse qu’il faut remporter de ce pèlerinage ; une foi plus 
vive, plus agissante.”

Ce pèlerinage marial, qui s’affirme chaque année par un 
nombre croissant de pèlerins, est dû à l’esprit d’initiative de 
M. le curé Macaire.

Que le ciel bénisse ses généreux efforts !

o-o-o

Plus loin encore, à Saint-Laurent, première mission des 
Oblats en Saskatchewan, pas moins de 4,000 pèlerins de toutes 
nationalités se réunissaient également, le 16 juillet, au pied 
d’une statue de Notre-Dame de Lourdes.

De cet édifiant pèlerinage, Mlle Annette Saint-Amant, une 
collaboratrice distinguée du “Patriote”, a rédigé un rapport 
qui intéressera nos lecteurs des vieilles provinces canadiennes !

Le pèlerinage de Notre-Dame de Lourdes à Saint-Laurent, 
bien souvent j’en avais entendu parler. J’en connaissais même 
le site. Il m’était apparu, voilà quelques semaines, chargé 
d’abandon et de silence, dans l’éveil printanier de sa forêt et 
le solennel recueillement de sa solitude.

Quelle imagination assez ingénieuse aurait pu se figurer alors 
les scènes qui, en ce même lieu, se sont déroulées hier devant 
mes yeux charmés et mon âme éblouie ? Comment, sans l’a­
voir vue, se faire une idée de cette Babel étrange et sympa­
thique, de cette immense fête de famille qui groupe, en pleine 
forêt, autour d’un nom et d’une image, des populations de 
races hostiles pour la plupart et venues cependant, dans une 
même pensée d’amour, des lointaines et mystérieuses profon­
deurs de la prairie ?

Dès l’arrivée, le spectacle nous saisit.
C’est, dans une vaste échancrure de la forêt, un fouillis 

d’automobiles, de wagons, de chevaux, de baraques et de pe­
tites tentes.

Celles-ci sont habitées par des familles entières de sauvages 
arrivées depuis quelques jours déjà, quelques-uns après un 
voyage en voiture de 150 à 200 milles.


